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INTRODUCTION
 

Le Minist~re de l'Agriculture et de la Rdforme Agraire (MARA) examine Al'heure 
actuelle ]a possibilit6 d'6tablir un Syst~me d'Information (SIM) sur le march6 des cdrales 
qui couvrira le territoire et qui pourra fournir des informations pr6cises et rdgulires aux 
agriculteurs et aux commerqants. Cc rapport a pour but de concentrer l'attention sur ce sujet 
afin de donner aux preneurs de d6cisions une idde pr6cise stir ce que le SIM est capable de 
donner, quelles sont les activit6s men5es par le MAR.A. maintenant et qui peuvent servir de 
module pour un SIM national, el comment proc6der pour 6tablir ce syst~me au Maroc. Le 
"comment faire" partie du rapport est pr6sent6 en tant que Proposition du Plan d'Action. Le 
plan d6crit un calendrier de 18 mois d'activit6s qui aboutiront A un systime avec les 
caract6ristiques suivantes : 

* 	 Couvrir un minimum de quatre cdr6ales; 

£ 	 Couv.r les niarch6s repr6sentatifs du pays; 

* 	 Offrir une information "r611es" sur les prix, et les facteurs clds qui affectent 
les march6s; 

• 	 Emettre par la radio, journal, tableau d'affichage dans les marches, et autres 
moyens de m6dia l'information en question; 

* 	 Plus un rapport mensuel et/ou trimestriel dans lequel figure plus 
d'informations sur les march6s avec des analyses des tendances et des 
pr6visions. 

L'approche dcrite dans cc plan d'Action propos6 reste non pr6cise par rapport Ace 
qui sera n6ccssaire pour l'accomplissemcnt d6 Acertaines questions non r6solues concernant 
le SIM. Le sujet c16, qui continuera h bloquer le d6veloppement du SIM jusqu'N ce que 
Ia question soit rLfsolu, est : sous la tutelle de quelle institution sera le systme ? Ce 
rapport contient des sommaires brefs sur les syt~mes de collecte de donn6es actuelles mends 
par la DPAE et I'ONICL. Ces deux administrations sont considdkrdes comme les groupes 
potentiels po ir abriter un syst~me d'information centr6 sur les march6s des c6r6ales. Le 
choix Afaire 'r.re ces deux institutions a des implications sur le d'6veloppement d'un syst~me 
d'information. Par cons6quent, quand Ie MARA aurait termin6 son 6valuation des coits et 
b6n6fices du SIM aura pris une d6cision concernant l'emplacement futur du systhme. 

11 y a d'autre3 questions pour lesquels il faut trouver des r6ponses pendant l'une des 
premieres 6tapes du d6veloppement du syst~me, il en est ainsi pour le choix prdcis des 
c6rdales, les march6s Acontr6ler, le recrutement, le budget, etc. 

On espre que ce rapport sera utile bien dans les pas qui suivront dans la d6finition 
d'un syst~me d'information sur les c6rfales au Maroc. 
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SECTION I: 

INTRODUCTION AUX SYSTEMES D'INFORMATION
 
SUR LES MARCIES CEREALIERS
 

L'UTILITE D'UN SYSTEME D'INFORMATION SUR LES MARCHES
 
CEREALIERS: 

Plusicurs facteurs contribuent . l'dtroitesse du marchd crdalier au Maroc et 
emp&chent le secteur privd d'investir dans la fili~re cdrdali~re; cc qui compromet le succs 
de la lib6ralisation d6finitive. 

Pour ce faire, l'Etat doit chercher Artduire ces risques par des mesures comme la 
mise Ala disposition de tous les utilisateurs des informations n6cessaires Ala gestion de leurs 
affaires. 

La mise en place d'un syst~me d'information qui offre Atous les op6rateurs un acc~s 
dgal l'information est un grand pas dans ce sens. Par une large diffusion des informations 
concemant le march6 et les divers facteurs qui l'affectent , c'est-A-dire, prix, quantit6s, 
transport, politiques d'importation, etc., le SIM contribuera Aune plus grande transparence
du march6 cdr6alier et, par 1A, Aun meilleur aibitrage entre l'offre et ]a demande dans le 
temps et dans l'espace. 

DEFINITION DU SIM 

C'est un syst~me int6gr6 qui fournit des informations sur l'ensemble des paramtres 
ayant une influence sur Ie fonctionnement du marchd cr6alier. 

OBJECTIFS DU SIM 

Le SIM a deux objectifs essentiels 

" 	 And1iorer l'acc~s des principaux acteurs I'information des principaux 
acteurs intervenant sur le inarch6 cdr6alier en vue de contribuer A son 
autordgulatioi, en renforqant le pouvoir de n6gociation des producteurs, en 
permettant aux commerqants d'assurer une meilleur circulation des c6ruaes, 
et en offrant aux consommateurs la possibilit6 d'op6rer des choix judicieux, 
et 

" 	 D'am6liorer la connaissance du march6 au niveau des d6cideurs de la politique 
cdrdali&e, pour une rationalisation des actions de l'Etat. 
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BESOINS EN INFORMATIONS 

Ce sont les besoins des utilisateurs en information qui d6terminent les critres 
d'6vafuation du SIM. L'information doit tre : 

* 	 Pertinente elle doit porter les 616ments qui intressent le groupe cibld. 

* 	 Intelligible: elle doit tre rapport6e de faqon prdcise Aun lieu, une pdriode, 
et formulde en terrnes faciles Acomprendre; 

* 	 Digne de foi et objective : elle doit tre recueillies et communiqu6e de faqon 
scrupuleuse et r6guli re. 

* 	 Diffus6e rapidement : elle doit re publi6e A temps afin qu'elle puisse 
contribuer rapidement Ala prise de d~cisions. 

" 	 Facilement accessible. 

ENVIRONNEMENT INSTI'rUTIONNEL DU SIM 

Une des conditions essentielles au ddveloppeinent du SIM rdside dans un 

environnement politique favorable A la transparence de l'information. 

Pour que le SIM joue pleinement son r61e, il faut : 

* 	 Qu'il dispose d'une souplesse administrative, d'une autonomie de gestion et 
d'un respect de son ind6pendace. 

* 	 Qu'il soit intdgrd au scin d'une institution compte tenu de son experience en 
matinre de collecte de donn6es. 

LES METIIODES DE COLLECTE 

La collecte des donmnes doit se faire sur des marchds retenus par un choix raisonnd 
suivant des axes de commcrcialisation des c6r6ales, scion les crit&es des zones d6ficitaires 
ct exctdentaires, et de I'importance du march6 dans les circuits de commercialisation. 

I1faut distinguer les prix Ala production, Ieprix A la consommation ainsi que les 
prix de gros. Les technique : de collecte varient en fonction de ces diff6rents prix et qui vont 
de l'interview Al'obse-valion des transactions. Elles doivent 6tre adapt6es au contexte. 

Les prix des c6r6ales diff6rent selon la qualit6 du cdr6ale en question. Le syst~me doit 
faire un choix des qualit6s de produits Asuivre. I1faudra aussi d6finir une nomenclature 
commune des produits et des qualit6s Aenqu~ter. 
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TRAITEMENT DE L'INFORMATION
 

La transmission rapide de l'information n6cessite l'utilisation de moyens performants 
Thldphone, Fax, et transmission de donnes par ordinatcurs. 

Le traitement de l'information doit permettre de disposer de rdsultats imm&tiatement
utilisables pour la diffusion, de constituer des sdrics de prix pour des analyses mensuelles, 
trimestrielles... 

Les logiciels de traitements qui peuvent 6tre utilisds doivent r6pondre Aces objectifs. 

ANALYSE ET INTERPRETATION 

L'analyse doit permettre de mesurer l'impact des politiques cdr6ali res. Les analyses
spatiales et temporelles doivent 6tre privilhgi6es dans un premier temps. 

L'intcrpr6tation de l'6volution des prix n6cessitde obligatoirement de mettre ceux-cien relation avec d'autres informations collect6es par d'autres structures. II est done important
Ace que le SIM maintient un contact continue avec ces institutions.
 

II est recommand6 de renforcer 
 la capacit6 d'analyse du SIM, par la mise A sadisposition de ressource, humainos, par la formation du personnel et par le d6veloppementdes relations avec les universit6s et los instituts de recherche, et les autres bureaux du MARA 
qui vont aussi analyser les donnes. 

DIFFUSION 

Ie SIM vise Asatisfaire les besoins do doux catdgories d'utilisateurs,d'une part lesopdrateurs privds (y conpris les agriculteurs), d'autre part les d6cideurs. 

Pour atteindre cc groupe, le SIM privil6gie la presse parlhe avec une diffusion en
langues nationales et locales Adestinations surtout aux producteurs. 

Les op~rateurs priv~s : 

Pour maintenir la fidlit6 de Ia clientele priv6e, l'information doit ,tre aussi compilre
et comprdhensible. Elle doit etractuelle, diffusde A temps et sans rupture. 

Pour atteindre cc groupe, le SIM privilLge la presse parle avec enune diffusion
langues nationales ct locales Adestinations surtout aux prodicteurs. 

Les dcideirs : 

Le SIM doit utiliser la presse dcrite et doit publier des bulletins. I1publie les prix,tccompagn6s de brefs commentaires sur I'dvolution des prix et sur l'dtat d'approvisionnement 
Jes marchds. 
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Ces bulletins peuvent 6tre de cadence hebdomadaire, mensuel et trimestriel avec des 
spdcificit6s dans les analyses. Dans une seconde phase la fr6quence de parution du bulletind'analyse peut devenir semnestrielle et annuelle de mani~re Adisposer d'avantage de recul parrapport au d6but de ]a campagne. 

IMPACT DU SIM 
I1,est mesurd par les r6sultats enrcgistrds par les diffdrents agents dconomiques
Les producteurs vont pouvoir rcnforcer leur pouvoir de ndgociation et faire apparaitre 

un 
 besoin d'organisation suppldmentaire (ex. coopdratives de commercialisation).
 
Les commerqants vont 
 pouvoir localiser les lieux ob les marchdsavantageux. sont les plus
 

Les industriels 
 vont diversifier leurs sourcesrapport qualit6/Prix, et vont s'adapter A ]a concurrence 
d'approvisionnement en fonction dusur les march6s.
 

Etats et autres institution 
r6gulatrices : le SIM cont,ibuera Aune meilleure gestion des actions
des march6s, notamment : gestion des

importations et les exportations. 
stockes rdgulateurs, action sur les 
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SECTION H: 
SYSTEME D'INFORMATION DES PRIX 

DES CEREALES PRINCIPALES A L'ONICL 

PRESENTATION DU SYSTEME D'INFORMATION DES MARCHES 
CEREALIERS 

Instaurd depuis 1986 et consiste en un suivi hebdornadaire des cours et apports des 
quatre c6rales principales dans 17 r6gions du Royaurne. Cet observatoire est constitu6 d'un 
dchantillon de 35 souks et 15 hales aux grains. 

Les donncds sont transmises Apartir des services r6gionales par t6lex d'une faqon
hebdomadaire au Service Central. Ces derniers sont trait6s tl'aide du logiciel Lotus 123 en 
deux fichiers. L'un traite des donndes de ]a semaine en detail, lautre ne conserve que le 
rdsumr (moyenne par souk et/ou halle ct par place), reprdsentant ainsi tine base de donndes. 

Quant btla diffusion, en plus d'une diffusion interne A L'ONICL, les cours des 
cdr6ales sont communiques dans une fiche de synth~se avec l'6volution de la 
commercialisation Acertaines administrations publiques notamment le MARA. 

D'autres utilisateurs reqoivent A leurs demandes les cours, en particulier, Jes 
Institutions Universitaires, Etablissements Bancaires et Administrations Publiques. 

I1est Anoter que depuis 1989, L'ONICL ainstaur6 un Obervatoire National du Mais 
au niveau de la place de Casablanca, avcc un suivi quotidien des cours et apports. Aussi, il 
a eu un suivi quotidien conjoncturel des cours des orges dans les principales zones de 
production et de consommation durant les pdriodes ou les cours de cette c6r6ale connaissaient 
des fluctuations tr~s notables soit vers a baisse ou la hausse. 

METHODE DE RELEVE DES COURS ET APPORTS APPLIQUEE PAR 
L'ONICL 

L'ONICL procde aux relev6s des cours et apports sur un dchantillon de 17 r6gions, 
dparpill6 dans l'ensemble du royaume, repr6sentant des zones productrices, interm6diaires 
et d6ficitaires. Pour chaque r6gion, il est indiquer de collecter l'inforniat;on dans 2 A3souks 
importants, de part les transactions qu'ils connaissent durant l'annde et trois fois par semaine 
le halle aux grains les 15 dits centres. 

L'erisemble des 35 souks ont dtd choisis Apartir d'un questionnaire envoy6 aux 
services extdrieurs demandant de caractdriser l'ensemble des souks qui se trouvent sous leur 
commandement et classer scion leur l'iniportance. 

La m6thode d'observation appliqude par I'ONICL est faite de deux faqons, soit par 
une visite directe effectu6e au niveau du souk et de la halle par l'agent de I'ONICL, soit par 
un contact avec les intervenants de I'ONICL. 
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METHODE 1: VISITE SUR LES LIEUX DES TRANSACTIONS. 

1. AU SOUK: 

1.1 les Prix: 
L'agent est tenu de d~terrfiner tois niveaux de prix : pour l'ensemble du souk pour 

chaque crrale : 
* 	 Un prix mininum : correspondant au plus bas auquel achitent ]a majoritd 

des collecteurs. 

* 	 Un prix maximum ou le plus d1ev6; la qualit6 est seul facteur explicatif de 
]a diff6rence entre ces niveaux de prix. 

* 	 Un prix moyen : il differe selon que l'observteur aura proc&16 Aune 
moyenne arithmdtique des prix maximum et minimum, une moyenne 
ponddr6e par les apports ou une moyenne tendancielle du lieu : le prix le plus 
dominant. 

Pour un grand nombre de souks, les prix sont exprim6s en mesure locale (AbraA -
Moud -Gamila, etc..). L'observateur doit appliquer ine conversion1 tenant compte de la 
qualit6 (poids sp6cifique) pour que les prix soient cxprim6s au quintal. 

Nanmoins, une difficul16 subsiste : pour chaque lot homog~ne (d'une m6me r6colte) 
rencontr6e, l'observatcur doit ddterminer l'unit6 dc mesure utilise. Mais vu, le nombre dlevd 
de petits lots et leur htdrog6n6it6. il est difficile d'accomplir une telle tche. L'observateur 
se contente d'une conversion pr6-6tablie. 

1.2 Apports :
 

L'information sur les apports peut tre fournie Ala fois
 

* 	 Par estimation de l'observateur de I'ensemble des lots disponibles au souk, 

* 	 Aupr~s des personnes prmsentes dds l'ouverture du souk 
* L'Amine des c6rcSaliers, g6ndralement bien 

renseign6 parce qu'il est lui mme un collecteur. 
* Un pr6pos6 de commerqant agr6e ou repr6sentant de la 

coop6rative. 

2. AU IIALLE AUX GRAINS DES CENTRES URBAINS. 

Le halle au grain revt deux formes : 

" un emplacement d6limitd par une muraille oO des commerqants disposent de 
petits magasins et des aires d'entrep6ts pour leur marchandises. Les 
transactions se d6roulent au moins cinq jour par semaine. 

" Un regroupement de petits magasins de collecteurs situds ?t un m~me endroit. 
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2.1 Les prix
 

Deux types de prix peuvent 6tre relevds
 

* 	 Le prix d'achat des commercants au halle correspondant au prix perqu par 
les producteurs. 

* 	 Le prix de vente des commcrqants est essentiellement au prix . la 
consommation. 

Le prix d'achat se pr3te plus la comparaison avec celui du souk et auquel doit s'int&esser 
l'observateur. 

II d6termincra par la suite ls trois niveaux de prix . l'instar de ceux du souk : Prix 
minimum, maximum et moyen. 

2.2 Les apports 

Les apports doivent correspondre aux entr6cs enregistr6es pour une journ e donn e 
et n( ,i des stocks disponibles aux magasins souvent depuis une certaine pdriode. 

Si les transaction au souk durent une matin e, celles A la halle demeurent toute la 
journe. De ce fait, II est plus ais6 pour l'observateur, de connaltre les entrdes de ia veille 
et des jours ant6rieurs que celle du jour de son passage ne pouvant exc6der le temps de 
collecte de l'information. II faut dviter d'assimiler les stocks d6tenus aux apports et se 
contenter des apports de la veille. 

METIIODE 2: CONTACT AVEC LES INTERVENANTS 

La collecte de I'information peut tre 6tablie :;ans la visite de I'agent de I'ONICL au 

souk ou la halle aux grains, et cc pour les raisons suivanes 

* 	 Baisse scnsible de l'activit6 des souks 

* 	 Difficult d'ordre mat6riel : (problme de vdhicule, de vignettes etc..), ou 
d'ordre humain (manque de personnel, tAches plus urgentes..). 

Dans ces conditions, il suffira de s'adresser g6ndralement par td6phone 

Pour l'information sur les souks 

* 	 Aux gros producteurs 
* 	 A certains collecteurs notamment leurs "Amines". 
* 	 Aux directeurs de centres de coopdratives. 
* 	 Aux commcrqants agrdes. 
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Pour les inforniations sur les halles aux grains 

" A l'Amine de la halle. 
* Aux collecteurs ou commerqants c6r6aliers. 

La fiabilit6 de l'information d6pend beaucoup du degrd de confiance existmlt entre 
l'agent de I'ONICL et l'Amine par exemple. 

III TRAITEMENT ET DIFFUSION 

Avant 1986, L'ONICL recevait les cours des c6rdales et des 1dgumineuses 
mensuellement de ces services ext6rieurs. L'introduction de l'outil informatique a permis 
l'installation des applicatiuns pour le traitement et le suivi de toutes les activit6s de l'ONICL 
notamment la commercialisation et les cours des c6r6ales et 16gumineuses. 

Les cours sont envoy6s chaque semaine par t6lex au service central. Au niveau de ce 
dernier, les donn6es sont v4rifi6es et saisies dans un tableur qui permet de donner un dtat 
rdcapitulatif de toutes los r6gions par type de c6r6a.le et de stocker l'information synthdtisde 
dans une base de donn6cs qui servira comme le support pour ]us analyses ult6rieures. 

Cet 6tat a W envoyd aux diff6rcnts utilisateurs (d'une mani&e occasionnelle) 

Diffusion interne : 

- Directeur G6n6ral 
- Divisions de I'ONICL 

Diffusion externe d'une faqon p6riodique: 

- Minist~re de l'Agriculture et de ]a Rdforme Agraire 
* Messieurs le Ministre et le Secr6taire Gdndral 
* DPAE et DVRA 

- Ministire Ddldgud aupr~s du Premier Ministre, chargd des Affaires 
Economiques ct de la Privatisation 

* Direction des prix 

Diffusion externe h ia deniande de l'utilisateur 

- Etudiants qui prdparent des m6moires de quatri~me annde dans les universitds 
et grandes dcoles 

- Etablissements Bancaires 
- Organismes de Coopdration internationale 
- Instituts de Recherche 
- Administrations Publiques 
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Tableau 1: SOUKS ET HALLES OBSERVES PAR L'ONICL 

PROVINCES 

OUJDA 

NADOR 

TAZA 

TANGER 

RABAT 

FES 

MEKNES 

KENITRA 

SIDI KACEM 

CASA AIN SEBAA 

A 	PARTIR DE 1986 

SOUK 

NAIMA 

AHFIR 

HALLE 

TAMSAMANE 

DRIOUCH 


MIDAR 


ZAIOU 


OULED AMLIL 

HALLE 


HALLE 


HALLE 


KARIA 


TISSA 


HALLE 


ELHAJEB 

AIN TAOUJDAT 


HALLE 


SIDI AISSA 


LALLA MOMOUNA 

OULED LELLOUL 


HALLE 


HAD KOURT 


MECHRAA BELKSIRI 

KHNICHAT 

HALLE 

H.HAY MOHAMADI 

BEN SLIMANE 

9 

JOUR 

Jeudi 

Lundi 

Lundi, Mcrcredi, Jeudi 

Jeudi 

Samedi 

Mercrcdi 

Lundi 

Mardi 

Lundi, Mcrcrcdi, Jeudi 

Lundi, Mercrcdi, Jeudi 

Lundi, Mcrcrcdi, Jeudi 

Mardi 

Mercrcdi 

Lundi, Mercredi, Jeudi 

Lundi 

Jeudi 

Lundi, Mcrcredi, Jeudi 

Mercredi 

Samnedi 

Dimanche 

Lundi, Mcrcredi, Jeudi 

Dimanche 

Lundi 

Samedi 

Lundi, Mercredi, Jeudi 

Lundi, Mercredi, Jeudi 

Mercredi 



CASA ANFA 

EL JADIDA 

ESSAOUIRA 

SAFI 

KHOURIBGA 

BENI MELLAL 

KELAA ESRAGHNA 

AGADIR 

HALLE MEDIOUNA 

SIDI BENNOUR 

ZEMAMRA 

OULED FREJ 

SEBT DOUIB 

HANCHANE 

HALLE 

JMAA SHIM 

TLAT BOUGDRA 

HALLE 

i3OUJAAD 

EL GUEFFAF 

HALLE 

KASBA TADLA 

OULED NEIMMA 

FQUIH B.SALEH 

HALLE 

SIDI BOUCTHMANE 

TAMELLALT 

SKHOUR 

ATrAOUIA 

HALLE INZEGANE 

BIOUGRA 

Lundi, Mercredi, Jeudi 

Mardi
 

Jcudi
 

Dimanche
 

Sainedi 

Mardi 

jLundi, Mercredi, Jeudi 

Vcndrcdi 

MardifLundi,
Mcrcredi, Jeudi 

Jeudi
 

Mercredi
 

Lundi, Mercrcdi, Jeudi
 

Lundi
 

Sarnedi
 

Mcrcrcdi
 

Lundi, Mcrcredi, Jeudi
 

Lundi
 

Mardi
 

Mcrcrcdi 

Jeudi
 

Mardi
 

Lundi
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SECTION III: 

DESCRIPTION SOMMAIRE DU SYSTEME D'INFORMATION 
EN PLACE A LA DPAE 

INTRODUCTION 

En matire d'enqutes su; les prix, La Direction de la Planification et des Affaires 
Econorniques a entrepris : 

* depuis 1970 
- une enqute sur les prix Ala production 

" depuis 1984 : 
- une enqut1te sur les prix des grains aux souks 
- une er.qLdte sur les prix des fruits et des lgumes au niveau des 
march~s de gros de Casablanca et de Ktnitra. 
- une enqufte sur les prix des "grains aux halls" 

Ls enqu&tes ci-dess,:s mentionn~es sont conques par I Service des Statistiques et de 
la Documentation (Service central) et exdcutes sur le terrain par la trentaine de Services des 
Etudes Economiques et des Enqutes Statistiques (SEEES) de la DPAE implantfs dans ies 
diffdrentes provinces du pays. 

La phase de concept:on comprend principalement les tAches suivantes 

1.Dfinition des objectifs des enquires.
 
2.Elaboration des questionnaires des enqu&es
 
3.Rddaction des manuels d'instructions pour les enqufteurs.
 
4.Formation des enquteurs.
 
5.Conception des programmes de saisis et de d6pouillement des donnfes.
 
6.Tabulation des r6sullats
 

Quant Ala phase d'ex6cution, elle est ax6e surtout sur la collecte des donndes sur le 
terrain en suivant les instructions donn6es lors dc la s6ance de formation. 

Pour des raisons d'expdrience et de connaissance des problmes r6els sur le terrain, 
des 616ments des SEEES participent . la phase de Ia conception. 

Dans cette section on pr6sente une description sommaire des enqu~tes entreprises 
depuis. mi Octobre 1991 et qui ont servi . P'61aboration d'un Syst~me D'Information sur les 
March6s (SIM). 

11est Anoter ici que ledit SIM couvre une large gamme de produits agricoles 
cdrdaies, 1dgumineuses, fruits et 16gumes. 
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OBJECTIFS DES ENQUETES 

1. Enqute Marches de Gros 

Le but de cette enqu~te est de caract6riser l'6volution globale et par produit des prix 
de gros pratiqu6s sur le marchd de gros local.
 

Les produits concernds par cette enquete sont : 7 fruits et 3 ldgumes
 

* Fruits : cl mentines,oranges, abricots, pches, poires, pommes et bananes 

* lgumes : pommes de terre, tomamtes et oignons 

2. Enquire Souks 

L'objectif principal que compte atteindre la DPAE cette enqu te estde la 
determination des prix des principales cr~ales et I6gumineuses. 

* C6rdales (4 produits) : bld dur, blW tendre, orge et maIs 

* Legumineuses (3 produits) : fives, lentilles et pous-chiches 

LIEU DES ENQUtTES 

1. Enquire March6 de Gros
 

Le champ de l'cnqufte couvre 6 march6s de gros
 

Agadir, Marrakech, Casablanca, Rabat, Mekn6s, et Oujda. 

Pour des raisons de comparaisons des rdsultats obtenus, la DPAE a pris les m~mes 
marchds enquft6s par ]a Direction de la Statistique du Minist re du Plan. 

2. Enquzte Souks 

L'enqufte se ddroulera dans 25 souks au niveau de 13 provinces rdparties entre 5 
r6gions. 

I1est i signaler que le rdpertoire des souks au Maroc dlabor6 par ]a DPAE ei
colliboration avec les Services des Etudes Econorniques e, des Enqu~tes Statistiques (SEEES) 
a servi comme base de sondage pour le tirage des souks dchantillon. 

Ledit rdpertoire comprend les informations suivantes 

* Le nom du souk 
* Le norn du cercle o6 se trouve le souk 
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* Le nom de la commune o se trouve le souk 
" La distance entre le SEEES et le souk 
* La taille du souk (Li taille est soit grande,moyenne ou 

Le Tableau 2 suivant donne la liste des souks &hantillon 
provinces: 

Tableau 2 Marchds Enqudt~s par la DPAE
 

REGIONS PROVINCES SOUKS 


SIDI YAHIA 


KENITRA DAR GUEDDARI 


GHARB TNINE 


TIFLET 

KHEMISSET
 

HOUDARRANE 


FES RAS TABOUDA 


SOUK LARBAA 


SAISS MEKNES AGOURAY 


OUED AMLIL 

TAZA
 

BOUKELLAL 


AIT OURIR 

MARRAKECH
 

OUED LAHJAR 


EL HAOUZ TADLA 

BENI MELLAL
 

FQUIH B.SALAH 


EL KELAA ATTAOUIA 


OULED SAID 

SETTAT
 

SETTAT 

CHAOUIA
 

BIR JDID 

EL JADIDA
 

CHTOUKA 


CASABLANCA BOUSKOURA 
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faible). 

par regions et par 

JOURS
 

MARDI
 

JEUDI
 

LUNDI
 

MERCREDI
 

VENDREDI
 

LUNDI
 

MERCREDI
 

JEUDI
 

MARDI
 

SAMEDI
 

MARDI
 

SAMEDI
 

LUNDI
 

MERCREDI
 

JEUDI
 

MERCREDI
 

SAMEDI
 

JEUDI
 

LUNDI
 

MARDI
 



JEMAA SHIM VENDREDI
 

SAFI TLAT BOUGUEDRA MARDI
 

ABDA 
 SAFI VILLE LUNDI
j 
IDA OUGOURD MERCREDI
 

ESSAOUIRA
 

MESKALA JEUDI 

Les critbres de choix des souks 6chantillon sont d'une part ia taille : uniquement les 
grands souks dtaient retenus, et d'autre part la distance : pour des raisons de coot les soukstr :s lointains dtaient 61imin6s. 

11 est aussi Anoter que le choix des souks fait par DPAE/SSD diff~re de celui de 
I'ONICL dans le sens que SSD mine ses enqu~tes uniquements dans les rdgions productrices 
des cdreales et pas dans les zones d6ficitaires. 

METHODE D'ENQUETE 

1. Questions qualitatives (pour l'enqu~te souk uniquenient) 

Comme il est difficile de saisir la quantitd et la qualit6 des produits vendus dans un 
souk donn6, l'apport d'un jugement subjectif sur celles-ci a dt6 demand6 aux enqueteurs de 
]a DPAE. 

La quantit6 peut 8tre abondante (A), moyenne (B) ou faible (C). 

Chaque souk est caract6ris6 par une quantit6 d'approvisionnement et toute quantitd 
au dessus de cette valeur "normale"est suppos6e abondante et toute quantit6 au dessous est 
jug6e faible. 

La qualit6 peut 8tre bonne (1), moyenne (2) ou mauvaise (3). 

Les crit~res de jugement de ]a qualitd sont 

* La couleur du produit 
* Le poids sp6cifique
 
" Le degrd d'impuret6
 
* Le degrd d'humiditd. 

Un stage de reconnaissance de la qualitd a ,t, organisd pour les enqueteurs de la 
DPAE. 
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2. Questions quantitatives
 

2.1.Enqu6te March6s d Gros
 

11 s'agit de saisir la quantit6 offerte sur le march6, celle effectivement vendue, la
valeur de ]a vente et lc prix moyen par produit. 

II est signaler que les marclis de gros sont rclativement organis6 : existence de
fiches contenant les rentrdcs,les ventes et les prix par produits. 

2.2 Enqute Souks 

11s'agit principalement de ccllecter les prix des principales c6r6ales et I6gumineuses.
La m~thode consiste Aenquiter un souk par r6gion et par jour : I'enqu6teur doit se presenter 
au souk 3 fois par jour (au d6but du souk, . 8h et 10h du matin). Le choix des points de 
vente doit s'effectuer d'une mani~re purement al6atoire. 

3. Mthode d'observation 
L'enqu~teur doit se prdsenter au point de vente comme un acheteur et doit demander 

les prix qu'%l enregistrera sur le questionnaire.
 

4.Transmission des donn6es
 

Les donnes collectdes par lcs SEEES sont transmises au Service des Statistiques et
de la Documentation soit par moyen de Fax ou par t616phone I jour "j" pour les c6rdales et 
le jour "j+ I' pour les donndes concernant les fruits et lgunies. 

5.Traitlement Inforniat*que 

Les donnes ainsi reques sont saisies dans un premier temps par le biais du !ogiciel
WordPerfect pour une publication imm6diate,et sont ressaisies dans un deuxi~me temps par
le logiciel Data Base pour constituer la base de donr , es sur les prix. 

6.Publication 

Les donn6es concernant les c6rdales et les I6gumineuses sont publides le 'our 
"j+ I",quant aux donn6es concernant les fruits et le.gumes elles sont publi6es le jour "j4-2". 

Les publications sont de deux sortes : des tableaux contenant les prix par souk et par
march6 de gros et un bulletin rdsumant toutes les donndes collect6es. 

7.Difftision 

Les rdsultats du syst~me sont principalement utilisds par Monsieur le Ministre de 
L'Agriculture et de la Rdforme Agraire et La Direction de ]a Production Wgdtale. 
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SECTION IV: 

PLAN D'ACTION PROPOSE 

INTRODUCTION 

La planification et ]a gestion d'un syst~me d'information sur le marchds (SIM) doit 
6tre faite avec beaucoup de doin : suivre une approche d'essaie et d'dchec n'est pas la bonne 
voie au succ~s. Ceci est vrai parce que dds le debut le syst~me mis en place doit 6tre pr6cis 
et donne une information rdgulire pour la prise de ddcision dans la commercialisation des 
produits. Si l'information n'est pas prdcise, il sera difficile de reconstruire l'image du 
syst~me plus tard. 

Le groupe de travail a fourni beaucoup d'efforts pour faire cc premier plan d'action 
du SIM. Ce groupe de travail recommande d'appliquer le syst~me de manire graduelle pour 
assurer une esquisse du SIM dans cinq mois. 

Les crit~res importants dans la planification du syst~me d'information des produits 
agricoles sont : 

0 Capable de fournir une information r6guli&e, prdcise, accessible et consistante 
aux groupes cibles; 

* Capable de s'adapter aux conditions structurelles et conceptuelles qui 

cha, igent; et 

• En consistance avec les habilitds humaines, financires et institutionnelles. 

En utilisant ces critres, le groupe de travail a appliqu6 une approche d'analyse de 
syst~mes pour parvenir au plan d'action du SIM proposa. Le processus entrainait comme une 
premiere 6tape la familiarisation avec les sujets essentiels dans la planification et la mise en 
marche du SIM, y compris des revisions de plusieurs exp6riences dans d'autres pays. Apr~s,
le groupe a sollicitd Ics idcs de plusicurs bdn6ficiaires potentiels du service A travers de 
visites sur le terrain et de l'organisation d'un bref atelier auquel assistaient les cadres 
techniques de I'ONICL et de la DPAE. Finalement, il a prdpar6 cc plan provisoire du 
syst~me. 

EXECUTION DES TACIIES 

Comme il est expliqu6 dans le Tableau 3, c. plan provisoire est composd d'une dtape
de planification et de deux dtapes d'ex6cution. Pendant la Phase I -- prdvu en avril-dcembre 
1992 -- toute l'attention sera pr6tdc a la planification et l'instauration du syst~me. Durant 
la Phase 11 -- janvier-juin 1993 -- le syst~me sera opdrationnel et commencera Ardaliser son 
objectif: la diffusion au public de I'information sur le march6 au public. La Phase III 
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commencera vers ia fin de 1993 et verra. Ceci va comprendre une expansion du syst~me vis 
A vis du nombre des march6s et des produits. En plus, le SIM commcncera , publier un 
rapport sur les "Perspectives du Marchd Cdr.alicr Marocain" qui servira de moyen pour 
ddssiminer d'autres informations en provenance de sources secondaire comme l'information 
sur les rdcoltes, le temps et des rapports sur les mnarchs internationaux, etc. 

L'dtablissement du SIM est un processus it6ratif. 11est A noter que dans ce plan 
initial, le point focal est la Phase 1 - Les plans pour les deux autres phases sont plus ou 
moins des tentatives. Le processus minutieux dans la planification de la Phase I servira de 
base solide pour les autres phases. On attend, avant la fin de cette annde, la rdsolution de 
certains probl~mes tels que la situation institutionnelle du SIM. 

Dans la partie qui suit, on essaiera d'expliquer les t~ches A accomplir pendant la 
p&iode d'exdcution pr6sent6cs dans le Tableau 3. Ce qui suit doit etre la en conjonction 
avec le tableau. 
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SYSTEME 
Table 3. 

D'INFORMATION DU MARCHE 
PLAN D'ACTION PROVlSOiRE 

vril MaJuin Jul) Aou Sep cNvec' Jan. Fe Mar Tri M Juin JulAou Lap ct Nov Dec

1.Planification du systbme 
1. Plan provisoir 
2. Reconnaissance des march~s 

a. Preparer l'enquete 
b.Formation des enqu~leurs 
c. Enqu~te des march~s 
d. R~sum6 des r6suttats 

3. Atelier avec utilisateurs potentielles 
4. Formulation de plan & m~thodologie d~finitif' 
5. Evaluation & amelioration du syst~me 

~o 
xx.xxx 

xxx 
x xx 

xx 
N oo= 

xx 

xx 

xxx 

xxx 

I.Institutionalisation 

S 1. Mise en place du SIM 
a. D0cision sur organisation du SIM 
b. Etablissement official du SIM & 

d6signation de personnel 
c. Comit6des utilisateurs 
d. Manuel d'op6rations 

2. Budget & financement 

3. Moyens mat6riaux du SIM 
a. Etablissement des bureaux 
b. Communications (fax/tel/modemes) 
c. Transport 
d. Petit equipment (balance/calculatrice,etc) 

4. Informatique 
a. Acheter ordinateurs/accessoires 
b. Programmation 
c. Etablissement des reseaux 

i. Reseau interne du SIM 
ii. Rosau exteme 

xxxxxxxx 

:o(xx 
xx xx 
xxOOO xoc 

Xxx0x 

xxx 

xxXX 
xxx 

xxxx 

xxx XXX 
xxx 

xxx 
c92oooooooocxx 

XXOOOOC 

ooocoox 

92,vril Mei Juin Jull.AouSepi Oct 93Nov Deci Jan. Fey. Mar Avri MJilul ouS c.NvDc 



Table 3 (Continuation): 

SYSTEME D'INFORMATION DU MARCHE 
PLAN D'ACTiON PROVISOIRE 

11992 
Avril Mai 

1993 
Juin!Jull. Aout Sept Oct. Nov. Dc. Jan. Fev. Mar Avril Mai Juin Jull. Aout Sept Oct. 

1993 
Nov. D6c. 

III.Collecte des donn~es 
1.Information des prix des 4 c~r~ales 

- # march~s limit~s 

2. Expansion dans d'autres march6s 
3. Etablir questionnaire mensuel -(info. complementaire) 

4. Introduir d'autres produits 
oex _x__ x 

-

IV.Diffusion 
1.Campagna de publicit/sensibilisation 
2 Frojet-Pilote 
3. Bulletin de [a radio 
4. Bulletin de [a presse 
5. Affiches/ Tableaux dans les marches 
6. Analyse trimestrielle 
7. Appareil de r~ponse t~l~phonique 
8. Rseaux informatique pour utilisateurs 

xoxx 
xococ0 , 

x 
o oxo oo 

XXX00ooo0 

>00000C 

oooo0 

V. Formation 
1. Visite des syst~mes 6trangers 
2. Formation 

3. Assistance technique '92 
Avril 

xx 
xxxCx x)o0xxxxxxx 

xx xx 
93 

Mai Juin Jull. Aout Sept Oct. Nov. Dec. Jan. Fev. Mar 

xx 
xxxx 

Avril Mai 

xxx 
x= 

Juin Jull. Aout SepOct- Nov. D-c, 



1. PLANIFICATION DU SYSTkME 

Tfiche 1.1 :Plan Provisoire 

Ce document est le r6sultat de cette activitd. Pendant le mois d'avril, le groupe de 
travail a fait une dvaluation des activitds de I'ONICL et de ia DPAE pour en faire sortir les 
leons, surtout sur le travail de collecte des prix. Dans ce but, le groupe a effectud des visites 
A Knitra, Casablanca et F6s. Ces visites ont permis de discuter avec des agriculteurs, des 
marchands et des minotiers le type d'information dont ilsont besoin et leurs opinions sur le 
SIM. Le groupe a aussi fait une br~ve appr6ciation du syst6me de commercialisation des 
grains. 

Tfiche 1.2 :Reconnaissance des March~s 

Pour planifier un SIM au Maroc, une comprehension approfondic du syst6me de 
commercialisation des c6raliers est essentiel. Cette comprdhension permettra A rdsoudre un 
certain nombre de questions strat6giques pour la planification du syst~me et en plus A 
l'analyse et le reportage pr6cis etjudicieux des conditions des march6s. 

I1est recommand6 qu'une 6tude des points soulcvds dans le Tableau 4 soit faite avec 
la technique de ]a "reconnaissance rapide" -- "des enqutes braves" et avec la participation
des principaux acteurs du syst~me de commercialisation -- (voir Annexes A et B pour le 
contenu de ces enquetes). 
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Tableau 4 : Les sujets c16 pour la planification du SIM 

La dcision h prendre 


La decision sur Les r6gions de 

La consranation et de ta 

production pour i. cottecte du 

donn~es sur Les prix. 


La d6cision sur Les marches et 

Les niveaux du marches pour to 

cotlcte du prix. 


La d6cision sur t'heure et ta 

fr~quence de ta colLecte des 

donnes sur Les prix. 


La spkcification des 6tatons de 

ta r~f6rence dans Les 

conditions de ta variftY, La 

quatit6, La taiLte du 

eobattage, etc. pour chaque 

produit pour se rassembtle et 

diffuse Les prix qui se refbre 

h un uniforme et produit 

reprdsentatif. 


La dicision sur m~thodes de 

cosmunication et L'heure de 

diffusion de i'information sur 

te prix. 


Qui sent Les groups cibtes? 


Linformation reqjise 


Donndes sur La consoemption et 

Laproduction et le flux des 

produits. 


-Le flux des produits et 

L'inmortance de le narchi. 

-Cat.gorie des coesneroants et 

Les fonctions de 

coerciaLisation a accoepties. 


-Les heures oU it y a plus 

d'activit6s dans lemarchO (La 

heure quand La ptupart des 

transactions a Lieu)
 
-Le donndes sur Le
 
d6vetoppement du prix (La
 
fluctuation).
 

L'identification des 

caractdristiques du produit qui 

est 6 reprdsentatif de La masse 

des produits 6zhangd sur un 

niveou sp6cifique du comerce
 
dons un placement spdcifique,

teL que: L'origine du produit;
 
La vari6t6; La taiLte;
 
La fraicheur; La forme; te
 
degr6 de domages; ter taittes
 
de exp6dition/emboatage.
 
(adaptez cc pour Les grains)
 

-Connaissance des possibiLitds 

dans to masse m6dia. 

-AccessibiLit6 des utiLisateurs
 
a to masse m6dia.
 

-Opinions sur Les besoin 

d'information. 


Coosnent se rassembler
 

Ilinformation.
 

-Liste d-s donndes secondaires. 
-interviews avec Les 
commeroants dans marchds 
urbain. et ruraux - employant 
un questionmaire. 

-Interviews evec Les
 
coamertants - employant un
 
questionnaire.
 
-La verification (sondage) dans
 
Les routes ot rarch~s
 

-Les interviews avec Les
 
comerqants - emptoyant un
 
questionnaire.
 

Les interviews avec Les
 
fermiers et Les comer~ants
 
employant un check-list et
 
photos.
 

Interviews avec Los
 
utilisateur-.
 

Interviews avec Les
 
utitisateurs potentletLes.
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*Tfiche 1.3 :Atelier stir la planification du SIM avec la participation de 
reprdsentants du groupe des utilisateurs du systme 

Un plan d'action rdvis6 sera prdsent6 lors d'un atelier auquel assisteront des 
reprdsentnts des diff6rents groupes cibls par le SIM. Cet atelier permettra aux utilisateurs 
d'agir sur la planification du SIM. L'atelier, en prdsentant le contenu du SIM et comment 
ilpeut faire b6ndficier les utilisateurs, servira comme un premier pas dans la sensibilisation 
du publique au SIM. Enfin, l'atelier 6lira un comit6 prototype du "Conseil des Utilisateurs 
du SIM" qui aidera dans le lancement du syst~me. 

Tfiche 1.4 :Formulation finale d'un plan d6taill6 du SIM 

Un Plan d'Action bien d6taill6 comprenant les recommandations des participants de 
l'atelier peut 8tre prdpard immddiatement apr~s la fin de l'atelier et sera soumit aux 
responsabies concernds pour approbation. 

2. L'INSTITUTIONNALISATION 

Tfiche 2.1 :Mise en place du SIM 

Cette tche se compose de plusicurs dtapes importantes: 

* 	 Decision sur la situation institutionnelledu SIM. C'est le problime 
majeur Ardsoudre avant que le SIM ne soit totalement fonctionnel. 

" 	 La fondation du SIM en tant qu 'ctablissementgouvernemental. II sera 
nicessaire d'incorporer le SIM dans le MARA et lui donnd le 
personnel suffisant pour sont fonctionnement. Le nombre du personnel 
ddpendra du nombre de marchds couverts, le nombre de produits, et 
la frdquence de Ia collecte du SIM. Le personnel peut augmenter et 
deveair plus spdcialis6 quand le syst~me commence As'dlargir. Ceci 
peut, par exemple, entrainer la nomination d'une personne pour 8tre 
chargde de la collecte des donndes, une autre chargde de l'analyse et 
la diffusion de l'information. I1sera possible de partager les 
responsabilitds du personnel par produit, par opdrations sur le terrain, 
etc. Le personnel ne doit pas 6tre sous-estimer, et tout ceux qui 
travaillent sur le SIM, en permanence ou Ami-temps, devrait avoir des 
termes de r6fdrences claires et applicables. 

* 	 Reunion du Comiti des utilisateurs du SIM. Comme mentionn6 
auparavant, un Conuitd des utilisateurs du SIM se rdunira la premiere 
fois pendant V'atelier de septembre 1992. Le r6le du comit6 est d'aider 
.surmonter lcs difficult6s qui peuvent arriver quand un dtablissement 

public essaie de satisfaire les besoins en information d'une portion tr~s 
dynamique du secteur priv6. Le comit6 sera la voie intermddiaire entre 
le gouvernement et les bndrficiaires du SIM :il peut servir de support 
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public du SIM. (Voir Annexe C pour les lignes directrices pour le 
Comit6 des Utilisateurs du SIM). 

* 	 Prdparationd'un manuel d'opfations. Les plus grandes difficultds 
auxquelles un SIM doit faire face sont les probl mes institutionels et 
de la gestion. Un Manuel d'Op6rations, attentivement fait, peut 
permettre d'aider le systme Aoprer efficacement. I1doit servir de 
guide dans toutes les operations pour ne rien laisser la chance. Le 
manuel doit 8tre rdvisd et d6veloppd pdriodiquement surtout quand le 
syst~me s'dtend et devient plus important. 

Tfiche 2.2 : Badgeetet financement 

Comme les activitds du SIM ne sont encore recensdes, il est difficile d'estimer le 
budget A allouer jusqu, ce que le rayon d'action du SIM soit ddfinit plus clairement. 
Toutefois, il n'est pas trop t6t de commencer A prendre en considdration les diffdrents 
61lments impliquds dans le financement du systnme pour 6viter des retards potentiels dans 

le ddroulement du projet. 

T~iche 2.3 : Moyens matiriaux du SIM 

Pendant ]a planification du SIM, un inventaire doit 8tre fait des ressources humaines 
et mat6riels qui peuvent tre mis Ala disposition du SIM. Au ddbut, le SIM utilisera, et 
d'une mani&e provisoire, les ressources disponibles. Mais dds qu'il est dtabli, le SIM doit 
avoir une mesure d'autonomie et une flexibilit6 de gestion pour pouvoir accomplir sa 
mission. Les besoins essentiels sont en voitures, lignes directes de t6ldphone et de fax, 
ordinateurs (avec des modems), des bureaux, 6quipement et meubles de bureau, et 
d'&luipement divers telle que des balances et des calculatrices. 

Tfiche 2.4 : Etablir e maintenir des systznes de gestion de I'information 

Le syst~me informatique Adtablir doit: 

* 	 Saisir et v6rification les donndes brutes reques du terrain; 

Permettre l'analyse des donndes sur : les tendances des prix, les changements 
de prix saisonniers, ]a comparaison et le calcul des prix de diffdrents marchds 
pour diffdrents produits (ex., la diffdrence de prix du bid tendre et du bid 
dur); 

Automatiser les diffdrents rapports (ex. les tableaux et les graphiques des 
rapports hebdomadaires, mensuels et annuels, les tab!eaux dans lesquels 
figurent les prix et d'autres informations selon la rdgions ou le groupe de 
produits, etc.); et 

* 	 Bdndficier des moyens de transf~re dlectroniques de l'information actuels et 
de5 innovations dans ce domaine. 
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C'est tine tiche longue et complexe qui demande une analyse minuticusement dirig6
du syst~me. Tout de nime, ICSIM peut dtrc fonctionncl en utilisant une combinaison de 
logiciels standards -- base de donn6es, statistique, tableurs, graphiques, et traitement de texte 
-- puisque le reportage du systbme sera limit6 et en cons6quent Its donrides et les rapports 
seront minimales. Quand les reportages commenceront augmenter, les besoins 
informatiques augmenteront consid6rablement. L mise en place attendu d'un r6seau national 
et international de transmission de donn6cs en pacquets perme.,tra de mettre en liaison les 
diff6rents postes du SIM avec les diff6rents utilisateurs potentiels et d'autres sources 
d'information externes. 

Ce plan provisoire envisage l'analyse de besoins inimndiats :n infor,-atisation et 
communications qui seront accomplis pendant la rdalisation du plan d6finitif du SIM. Ceci 
permettra l'installation de mat6riel informatique et de programmes essentiels pour que le 
syst me puisse commencer la diffusion de rapports sur les inarch6s au d6but de 1993. Une 
dvaluation plus approfondie des besoins inforinatiques du SIM est programmde pour mars 
1993. Cette appre>che, qui est r6parti sur une longue p6riode, permettra d'exposer des 
r6visions du plan du SIM et les pioblnincs institutionnels r6soudre comnie elle permcttra 
un test du syst~me pour quelques mois. L'6valuation va aussi coincider avec le deuxi~me 
atelier du Comitd des Utilisateurs du SIM. Evidemment, le SIM pourra dtre affect6 par des 
d6ci;ions plus globales prises au niveau du MARA concernant les ordinateurs : le nombre, 
modile, etc. Le plan actuel doit 6tre flexible. 

3. LA COLLECTE DES DONNIE.ES 

T.1che 3.1 : La collecte des prix des grains de base 

Imm6diatement apr~s ]a rise en place du systhie pr6vu vers la fin de 1992, on peut 
commencer Autiliser de nouvelles mnithodes de collectz des donn6es. A pr6sent, les produits
agricoles qui sont visds par la collecte de donn6es sont le b16 tende, le b16 dur, l'orge, le 
ma'fs, et probablement la farine et la semoule de b16. Toutes les questions concernant ]a 
fr6quence de la rdalisation des rapports, Ie nombre et les types de march6s Acouvrir, et la 
standardisation de la qualitc, du poid, et des mesures des produits seront rdsolus dans les 
mnois Avenir. 

Pendant les derniers mois de 1992 et les premiers mois de 1953, le SIM continuera 
A6tre au stade pilote, la collecte des donn6es avec un programme d'essai des m6thodes pour
le syst~me ]a dissdmination de I'information. D'oi I'accent sera mis sur la simplicitd du 
syst me. I'activit6 du SIM restera limit6. 

Taiche 3.2 : Augmentation de la couverlure des marchs 

L'atelier pr6vu en mars 1993 pourra facilement servir de moyen pour d1argir le 
domaine d'action du SIM concernant le nombre et les niveaux des inarch6s (ex., inclure dans 
le programme plus de marchds hebdomadaires ruraux). 
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Tiche 3.3 : Rapports mensuels sur les 616ments conjoncturels sur le 
march6 

L'atelier de mars 1993 a aussi pour but de former les cnqu~teurs A remplir lequestionnaire mensuel qui traitera les 16ments conjoncturels majeurs affectant les marchds
tel que les quantit6-s vetndutCs, le niveau des stocks, le cooit du transport, la provenance da 
produit, les conditions des cultur-s, etc. 

Les rappoits hebdomadaires (ou quotidiens) fait sur le terrain doivent contenir uneribrique r6dsc'c aux commentaires sur les conditiors du march.. Mais, les enqu6ieurs
n'auront pas le temps de faire des 6valuations plus d6tailldes conditions, faute desur ces 

manque de teips. En consequent, il faut proposer A]a fin de chaque mois un rapport 
sur les616ments conjoncturels qui affectent le marchd. Ce rapport peut 6tre d'une grande utj1it6 Al'analyste de march6 du SIM pour pouvoir suivre et rddiger des rapports trimestriels ou
mensuels sur les "Perspectives du March6 Cdralier Marocain". 

Les rapports mensucls doivent 6tre tiniple et facile Acompldter. I1est important dese rappeler que les activit!s du SM doivent rester dans le domaine ddfini par l'objectif choisiaL prdalable qui est de fournir une information sur le march6 A temps rel afin d'assister lescommerqanrs et agriculteurs dans la prise de d6cisions concernant la commercialisation deleurs produits. Le SIM ne pourra certainement pas avoir toute linformation sur tous les1kments conjoncturels qui affectert le marchd. Son but principal est de diffuserl'information et on pas de faire ]a statistique. Le personnel du SIM doit 6tre capable defournir dec indications r~gulires d'une certaine pr6cision sur l'offre des grains dans lesmarch6s importants du pays. Avec l'augmentation de la lib6ralisation, le gouvernement aurabesoin de donn6es plus d6taill6es que le SIM ne pourra lui donner. Dans ce cas, une autreinstitution devra prendre la relive pour faire des rapports trimestriels ou semestriels plus
d6taillds sur les stocks. 

Thche 3.4 : Autres produits 

Pendant le deuxi~me trimestre de l'ann6e 1993 plus d'attention doit 8tre donn6e Al'dtude des conditions dans les march6s d'autres produits comme la farine et les16gumineuses. Ceci n6cessitera des discussions avec les groupes d'utilisateurs et le m~me typed'analyse de march6 et des caract6ristiques accomplies pendant I'dtape de la planification dusyst me. La formation des enquteurs est ntcessaire. Une exp6rience acquise au prd1able
simplifiera la ttcie des formateurs. 

4. DIFFUSION DE L'INFORMATION 

Tache 4.1 : Lancenent d'unc canpagne de publicit6 et de sensibilisation 

Une compagne de publicitd et de sensibilisation du publique aux b6n6fices du SIM estune haute prioritd. Plusicurs moyens pourraient 8tre utilis6 pour atteindre cc but : journaux,brochures, affiches, et rdunions avec les groupes d'utilisateurs. Le personnel qui travaillera sur le terrain sera form6 dans les techniques de vulgarisation du SIM aupr~s des agriculteurs, 
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commerqants et autres. Une assistance dans ce domaine peut 8tre obtenue par la DVRA etd'autres agences qui ont une expertise dans les moyens de communication et de 
vulgarisation. 

Le premier pas dans ce sens est le contact direct avec les utilisateurs du syst~me.
L'accent a 6td mis sur cc point depuis le debut de la planification du SIM. 

Tfiche 4.2 : Projet pilote de dissniination 

La Radio et la T1vision Marocaine (RTM) a r.cemment instituer une politique quiexige des minist&es Apayer pour les publicit~s qu'clle fait pour eux. On espre que leMARA arrive An6gocier tine disponsa:ion de cette politique puisqu'il n'a pas un budget qui
couvrira l- coot de la publicit6. 

D'autre part, la DVRA compte installer une station de radio cette ann6e ATadla,r6gion importante dans la production des c6rdales. Au debut, le rayon de diffusion pourcettestation ne ddpassera pas 50 ki. Cette station offrira l'occasion au SIM Acommencer unprojet pilote de transmission des rapports sur les march6s voisins et de mesurer leurinfluence. Le projet pilote, projet6 Acommencer pciAat le troisi~me trimestre de 1992,commencera avec de rapides 6valuations des systbnmes de commercialisation dans ]a region,des utilisateurs potentiels et leurs besoins. Un effort de scnsibilisation, en conjonction avecla DVRA, sera fait avant ct durant les premiers mois de transmission de l'information surles marchds. La deuxibmc tape se composera d'6tudes pour mcsurer I'impact des rapports
du SIM. 

Le projet pilote doit fournir une expdrience de valeur pour le SIM en pr6paration de
la diffusion de l'information dans tout le royaume. 

Tiche 4.3 : Bulletin de la radio : Soinmaire hebdomadaire nalional 

Pendant le premier trimestre de 1993, I'6mission hebdomadaire de bulletinsd'information sur un nombre fixe de march6s (BD, BT, Orge et MaYs) est programm6e.L'mission doit 6tre faite de faqon rdgulire dans les principales langues et dialectes locales.
On suppose qu'une nouvelle politique avec la RTM sera n6gocid. Sinon, la RTM pourraitconsid6rer le SIM une source d'information "ind6pendante" du MARA qui s'adresse Aunsegment important de la population. Mme si le syst~me commence avec une dmission parsernaine, il faut compter sur une augmentation de Ia fr6quence d'dmission des rapports. 

Tfiche 4.4 : Publier les "bulletins de presse" 

Le nombre d'agriculteurs qui peuvent lire le journal est tr~s r6duit, mais celui desautres utilisateurs, comme les commerqants, est relativement important. Une possibilit6 detransmeremettre l'information par dcrit est de pr6parer un r6sum6 hebdomadaire surmarchd qui se compose d'un tableau dar.s lcquel on rapporte les prix, un graphique ou deux,
le 

et un commentaire qui peut 6tre utile pour les journaux. Les questionnaires mensuels, d6critci-dessus, sur les conditions des march6s serviront d'information importante dans les rapports
mensuels destinds aux journaux. 
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Tiche 4.5 : Publication des affiches ct 6tablissement de brochure des 
bulletins de bords 

La toute premiere priorit6 sera donn6e aix affiches ou bulletins hebdomadaires qui 
peuvent 6tre transmit aux bureaux rgionaux o6 ilsseront photocopids et immdiatement 
circul6s. Les brochures peuvent 8tre affich6s dans les march6s et dans les lieux de rencontre 
dans les villes et les villages. En plus, !es chefs de services ext6rieurs assisteront trouver 
des r6seaux de distribution plus efficaces. Des institutions gouvernementales telle que le 
Minist~re de l'Agriculture Ct de la R6forme Agrairc, ONICL, les SCAM, et d'autres peuvent 
servir de moyens de diffusion de l'information. 

Les affichages qui sont placds dans les marches, dans les endroits de 
commercialisation rdgionaux et ailleurs o6i ils peuvent 6tre A la port6e des commergants, 
agriculteurs, les consommateurs et d'autres ptrsonnes intdress6es, doivent avoir une haute 
priorit6. L'information qui se trouve dans les affichagcs sera similaire Acelle publi e dans 
les brochures. Lcs affiches doivent 6trc simple Ct leurs coat doit 6tre bas. Ces affichages 
peuvent re 6crit sur un tableau noir sur lequcl figurent imprirnms les titres, le nom des 
produits, etc. Les tableaux doivent tre i6gulirement mis ajour. La coop6ratiun des 
fonctionnaires dans les march6s Ct celle des commerqants est indispensable. (cette m6thode 
de communication doit 6tre 6valu6e du point de vue d'efficacit6 apr6s quelques mois de 
fonctionnement). 

Taiche 4.6: La distribution de rapports nensuels/trinestriels prdvisionnels 

En plus de publier des communiquds de presse et d'autres informations pour d'autres 
publications (par exemple le bulletin mensuel de l'ONICL "March6 des c6r6ales et des 
lhgumes"), le SIM peut aussi publier son bulletin mensuel et/ou trimestriel sur les conditions 
dans les march6s. Les institutions publiques et priv6s sont les lecteurs cibl6s de ce bulletin. 
Les rapports contiendront une analy~e plus d6taill6 des d6veloppements rdcents dans les 
marchds et examincront les perspectives du march6. Cela prendra un peut plus de temps et 
une formation sp6cialis6 pour permettre au personnel du SIM (ou ailleurs au MARA) 
d'accomplir cette t che. Ce type d'analyse de march6 sera bien 6tabli vers mis de 1993. 

Tiche 4.7 : Installation de r6pondeurs tWlCphoniques 

Le SIM peut transmettre l'information sur le march6 et d'autres informations en 
utilisant les r6pondeurs automatiques. L'utilisation de ces machines pourrait 6tre limitde mais 
elle est simple, pas chNre et est un moyen efficace pot~r la diss6mination de l'information. 

Tfiche 4.8 : Acc~s directe des utilisateurs aux rapports du SIM 

Le progr~s rapide qui se produit dans la communication dlectronique et dans les 
rcseaux d'ordinateurs et que le Maroc connait, le SIM doit aussi dvoluer vers un r6seau 
d'ordinateurs qui permettra un contacte directe avec qtelques utilisateurs, comme discut6 
dans la section Tfche 2.4. 
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LA FORMATION 

Tiche 5.1 : Visites de prospections/Cours de courte dur~e 

Le domaine du systime de l'information sur les marchds des produits agricoles ert 
tr~s spdcialisd. La possibilit6 de trouver un cours sur le sujet n'est pas une Evidence. De plus 
que les dcrits dans le domaine sont rares. Par consequence, une formation sur le tas sur les 
syst~mes d'information sur les marches est hautemcnt recommandde. Des visites de 
prospections dans lesquels sont impliquds le personnel de I'administration centrale et cerains 
membres du personnel qui travaille sur l terrain doit tre faites dans diffdrents pays oil 
l'expfrience dans les syst~mes d'information sur les march6s existent. L'organisation de 
visites aux Etats Unis et/ou ]a France peuvent 6tre combines avec des visites Ad'autres pays
ofi les syst~mes de commercialisation des produits est plus semblable Aceux existant au 
Maroc. 

La premiere priorit6 doit 8tre rfserve aux visites de prospections. La formation reste 
quand mrnme d'une tr~s grande valcur. Cette possibilit6 peut inclure plusieurs cours sur 
l'emploi de logiciels particuliers, la gestion de l'information sur les marchds, la
commercialisation des produits agricoles, ]a collecte des donndes et leurs analyses dans les 
pays en ddveloppement, la sfcuritd alimentaire, "les syst mes d'alerte pr6cosse" pour les 
produits irmportants A ]a s~cdrit6 alimentaire, la vulgarisation de la commercialisation, le 
journalisme/la communications, etc. 

Tfiche 5.2 : Formation du personnel 

Des ateliers seront organis6s Ala fin de chaque six mois pendant les deux premires
ann6es du lancement du syst~me. Les objectifs de ces r6unions seront de : 

* Donner une formation initiale et plus tard une "r6vision" de tous les aspects
du SIM, tous en incluant la collecte de donn6es, leurs transmission,
dissdmination, et l'extension des relations publiques et administratives; 

* 	 Fournir un forum pour avoir des r6unions avec les utilisateurs et discuter les 
probl~mes importants qui affectent le SIM; et 

* Soutenir et lancer les phases successives dans le ddveloppement du syst~me. 

L'annexe D contient plus de d6tail sur les besoins en formation. 

Tfiche 5.3 : Assistance technique 

II faut impliquer dans le SIM un personnel qui a une consid6rable expdrience et 
expertise dans les domaines de l'information sur les march6s. La complexitd et l'6normit6 
des tAches qu'il faut pour ex6cuter un SIM efficace sugg~re la n6cessitd d'une assistance 
technique. Les domaines d'expertise demand6s sont : la gestion du SIM, l'analyse du march6,
la collecte des donn6es, l'emploi des ordinateurs et des logiciels, et la communication de 
l'information. 
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Les dimensions d'6tablissement correcte du SIM sont telles que c'est possible que
l'activitd doit attendre un financement suppldmentaire et/ou la restructuration de I'ONICL 
avant d'6tre lancde. Dans ces conditions ilfaut, au minimum, faire deux choses provisoires: 

* Rdsoudre le problme de quelle institution sera chargde du SIM :I'ONICL ou 
la PDAE/SSD; et 

0 Amnliorer le syst~me de collecte de donndes actuel (DPAE ou SSD) par des 
mesures provisoires en attendant l'ex6cution ddfinitive du SIM, ceci 

sourtout pour ne pas laisser les "trous" dans les sdries de donn6es historiques. 
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SECTION V:
 

RECOMMANDATIONS
 

1. 	 Une d&cision finale concernant l'aspect institutionnel du SIM doit dtre prise 
avant la fin de l'ann6e 1992. 

2. 	 Pour pouvoir accomplir sa mission correctement, le SIM doit avoir une 
structure an'tonome avcc ses propres moyens humains et matdriels. 

3. 	 La d6cision sur l'institution qui se chargera du systme ( DPAE/ONICL) sera 
prise en fonction du progr~s r6alis6 par chacune des deux 	 structures A 
appliquer le plan d'action propos6. 

4. 	 Des visites des systines d'information d'autres pays ( USA,FRANCE et 
d'autres pays similaires au Maroc) pour d6veloppcr les connaissances 
pratiques sur les SIMs. 

5. 	 Tdches effectuer imm6diatement pour am6liorer les syst~mes existants: 

* 	 Les donndes collectdes dans la prernire phase doivent porter sur la 
qualit6 et le niveau du inarch6 (grossistes, dctaillants, prix aux 
producteurs). 

* 	 Ui. syst~me de contr6le sur le terrain doit 8tre instaur6 en vu 
d'amliorer la fiabili.6 des donndes collect6es. 

Les processus de transmission des donnfes vers le service central doit 
tre amdliord en vu d'acc6ldrer la vitesse de diffusion. 

" Le processus de saisie et des donn6es doit tre amdlior6 en vu de 
d6velopper "l'automatisme de publication et de diffusion " 

* 	 La prdsentation des donndes recueillies dans les syst mes actuels 
peuvcnt 8tre amd1iordes par des r6sumds, des graphiques et des 
commentaires succincts. 
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ANNEXE A: 

Sondage "Reconnaissance Rapide"
 
Concepts bas6s sur la matrice des
 

"des r6gions cl de la recherche" pour la
 
planification du SIM
 

A. Reportage - emplacements et niveaux des march6s 
1. Le r6le et importance des march6s dans la d6termination des prix.
 

- Volumes des c6r6ales commercialis6s.
 
- Le r6le du marchd en tant que lieu dconomique
 

2. Les types de commerqants et les fonctions accomplies 
3. Quel est le flux des grains/produits agricoles? - volumes, origines et destinations. 
4. Sujets saisonniers : comment les points mentionnds ci-dessus changent pendant l'annde. 
5. Ecarts de prix selon l'emplacement et le niveau du march6. 

B. Moment et fr6quence de ia collecte : 
1. Quand est-ce que les transactions sont faites ? - Quel est le jour de march6 important ?
l'heure de transaction de pointe ? Est ce quc le type de marchands change pendant la 
journde? (les grossistes, par exemple, avant 6:00, et les d6taillants pendant le reste de la 
journ6e ?). 
2. Le degr6 de la variation des prix durant la journ6e, d'un jour Al'autre, dans la semaine, 
existe-t-il des impacts saisonniers sur la fluctuation des prix . 

C. Description des Produits : 
1. Diversit6 - Qu'est-ce qui est diff6rencid ? Diff6rences de prix? 
2. Qualit6 - quelle est la qualit6 actuellement utilis6e ? Quel est le plus petit d6nominateur 
commun pour le connaissement? Lcs grains : le contr6le de poids, les grains 
cassds/ratatin6s, endommagds par les insectes, facteurs externes, couleur ? Le type de farine 
consomm6 le plus dans tout le pays ? 
3. Diff6rences de prix sclon la qualit6 et diversit6 ? 
4. L'importance relative de chaque qualit6/vari6t6 des grains ? 
5. Les diff6rences de saison en saison en qualit6 de grains ? diff6rence au niveau des r6coltes 
pass6es/rdcentes ? 
6. Unit6s de mesures ? Quel est le plus petit d6nominateur commun? les conteneurs 
utilis6s aux diff6rents niveaux du march6 ? Usage des dchelles de mesure ? la taille/volume 
des transactions normalement rdalisdes ? 
7. Comment collecter des volumes ? (lieu - barrire, nombre de camions/marchands, Ia 
marchandise visible, 6valuation qualitative). 

D. Diffusion : 
1. Fonctionnement partiel de la fr6quence de la collecte (voir les points mentionnds) 
2. L'acc~s des utilisateurs aux diffdrents m6dias 
3. Acc6s du SIM aux m6dias - les opportunit6s, les collaborations des reprdsentants des 
diffdrents m6dias. 
4. La langue utilisde ? l'analphabdtisme (ex. bulletins de bord dans les march6s ?) 
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E. R.soins des utilisateurs : 
1. l'information rendue publique est-elle utile ? (degrd d'utilitd) 
2. quels sont les niveaux/locations les plus intdressants dans un march6 ? 
3. Quelle sorte d'information peut dtre la plus intressante ? (Elle est enrichie par des 
exemples : quantit6s, transport, information sur le temps et les semences, autres) (niveau)
4. Comment ont-ils accs I'information sur les prix Il'hcure actuelle ? 
5. S'ils ont l'information au moment voulu, comment est ce qu'ils vont changer leurs 
ddcisions concernant la commercialisation de leurs produits ? (marchandage, ou faut-il 
carr6ment changer de march6 ?) 

F. Sujets institutionnels : 
1. Nombre de personnes employ6es/expdrience,...
2. Inventaire des ressources : moyens de transport et de communications (t6ldphone, fax, 
telex, ordinateur), la communication dans les marchds, acc~s au photocopieur, iddes sur 
la faqon d'6tablir de noivelux contqcts!diffusion d'inr ,rmations. 
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ANNEXE B:
 
QUESTIONNAIRE PRELEMINAIRE POUR DETERMINER
 

LES INTERETS ET LA FAISABILITE D'UN
 
SYSTEME D'INFORMATION SUR LE MARCHE
 

Les questions qui suivent riment Adeterminer les principales charact~ristiques des 
canales actuels de la commercialisation des c6r6ales au MAroc et le d6sire d'dtablir un 
syst~me d'information sur le march6 afin d'aider les agents dans march6un de grain 
lib6ralisd. 

A. Les questions Aposer aux agriculteurs et aux collecteurs quand on est en visite dans 
les souks r6gionaux. 

1. Est ce que vous venez rdgulirement , cc souk? Quels sont les autres souks de la r6gion
auquels vous participer? Lequel des souks est le plus important dans la vente de grande
quantit6 et dans le prix? 

2. Comment est cc quf les prix sont d6termin6s dans ce souk et dans les autres souks que
cet individu visite ? Quel est le taux de flustuation des prix pendant lajourne ? Quel est le 
prix qu'ilfaut connatre ? 

3. Est cc que les prix de transaction de Casa influencent la prise de d6cision des 
commerqants de ce souk ? Qels sont les autres zones urbaines qui influencent le choix de prix
des cdrales dans ce souk ? 

4. Si les prix ACasa sont importants, en quelles p6riodes de 'an&e est cc qu'il y a une 
forte corr6lation entre produits agricoles et saison (pendant la r6colte, entre la rcolte et la 
semence), ou alors est ce qu'il existe une correlation entre prix et quantit6 expos6 dans le 
march6 pendant toute l'ann6e ? 

5. Comment est ce qu'on d6termine la qualit6 des c6r6ales et quels sont les prix attribu6s 
Adiff6rentes qualit6s de grains ? Est cc que 1'dcart entre deux prix est constant pendant toute 
l'ann6e ou bien ils varient scion I'offre et la demande ? 

6. Etes-vous int6ressez Aavoir un sust~me qui diffuse l'information sur les prix des c6r6ales 
selon les r6gions ? Quel genre d'information pourrait tre le plus utile pour vous; le prix par
kilo, abra, quintal ? Les prix d'une certaine qualit6 dans un souk ou un souk r6gional ? Le 
prix d'une quantit6 et qualit6 valable ? Autres types d'information qui peut &tre utile. Si cc 
genre d'inforination West pas utile, pourquoi pas ? 

7. Avotre avis, quel serait le meilleur mode de diffusion de ces informations ? la radio, les 
journaux, les notices publiques, Al'entrde des souks, etc. ? 

8. Si la radio est estim6e 8tre le meilleur moyen de la transmission de I'information, quel
est le moment de la journde que vous jugez iddal pour d'dmission de cette information 
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9. Qules sont les avantages et les d6savantages que ce syst me apporter dans vos affaires 
et dans la marche du march6 en g6n6ral ? Est ce qu'il va munir les marchands avec plus de 
pouvoir manipuler le march6 ? Est cc qu'il cr6cra la transparence et donnera de bonnes 
raisons aux commerqants pour prendre une d6cision et pas l'autre ? Est ce que ce syst me 
aidera les minoteries A dtablir des strat6gies provisionnelles dans un march6 c6rdalier 
libdralisd ? Est ce que qa va offrir plus d'avantages Acertains agents sur le compte d'autres? 

B. Les questions Aposer l'interprofession aux cominer~ants agrees et aux minotier. 

1. Quels types de contrats qui sont dtablis actuellement entre les minotiers, les commerqants 
agr6ds et les agriculteurs ou les collecteurs ? Comment est cc que les d6cisions sur les prix 
sont prises dans ce gence de situation ? 

2. Quels sont les avantages du syst6me de contrat actuelsur l'6tablissement d'une bourse ? 

3. Dans quels centres rdgionaux est cc que la connaissance des prix est plus utiles/ 
int6ressante ?
 

4. Quels sont les avantages/m6savantages pour eux dans la conduite de leurs affaires d'avoir 
un syst~me d'information qui diss6minera quotidiennement l'information sur les prix ? 
Comment est ce que l'information sur les orix des c6r6ales est actuellement obtenue ? 

5. Quel est l'avantage Aavoir un syst6me officiel de la classification du bid ? Comment est 
cc que cette information peut -elle tre transmise avec efficacit6 Al'Interprofession Atravers 
les m6dias ? 

6. Est-ce qu'un nouveau syst~me d'information sur les prix solidifiera ou clarifiera le 
syst~me de contrat actuel ? 

7. Est cc qu'une estimation sur les quantit6s de grains vendues dans les souks r6gionaux ou 
dans les halls urbains serai une information utile dans la marche des affaires du commergant? 

8. Quel serai le moyen le plus efficace pour la diss6mination de l'information ? 

9. Quels autres informations pourraient 6tre utile au commerqants aprt les prix, et les 
quantit~s vendues ? Vari6t6s, qualitds, les diff6rences des prix vue la vari6t6 et la qualitd ? 

Les questions Atr6-examiner par le Service Ext~rieur ONICL/DPAE 

1. Les probl mes qui existent actuellement dans la collecte des donn6es et les visites souks 

2. Les questions de gestion 

3. Les problmes avec la planification quotidienne 

4. Qu'est cc qu'il pense des procedures employ6es actuellement dans syst~me de la collecte 
de donn6es; son analyse de la r6gion et de l'importance de diff6rents souks. 

5. Les opinions concernant l'tablissement du SIM. 
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ANNEXE C 

Lignes directrices pour le Comitd des Utilisateurs du SIM. 

1. La raison essentiel d'avoir le Comite Conseil des Utilisateurs est de donner conseil aux hauts responsables du MARA et/ou ONICL concemant les buts et les opdrations
qui se ddroulent dans le syst~me d'information sur le march6 (SIM). Le syst~meessaiera de garantir un servir efficace afin de subvenir aux besoins des utilisateurs.De plus, le comit6 servira de moyen de transmission des besoins des utilisateurs pour
que le gouvernement continue Asupporter le systrne. 

2. Les domaines auxquels le comit6 s'intdressera sont 

a) 	 Questions administratifs et institutionnelles 

b) 	Sujets financiers : les fonds ndcessaire pour le financement et les fonds allou6s 

c) 	Reportage du syst~me : les lieux gdographiques, les niveaux dans les marchds, les 
produits, types d'information, etc. 

d) Les m6thodes de collecte de donndes : des conseils techniques str les modes de
commercialisations qui sont pratiquds, la qualitd des produits, les poids et mesures, etc., une assistance dans la formation dans comment 6tablir des contactes 
avec les majeurs sources d'informafions sera aussi l'un des objectifs du comit6.Le comit6 donnera le feed-back ou la pr6cision de l'information fournie par le 
SIM. 

e) 	 S'assurer que la diss6mination de l'information est faite avec une beaucoup
d'efficacit6 et ie comit6 pourra sugg6rer quelques institutions d'utilisateurs pourservir de r6seaux pour la diss6mination de l'information. 

f) Assister dans les relations humaines qui vise Agarder tine belle image du SIM et
aussi pour informer les utilisateurs sur ce qu'est le SIM et comment en b6n6ficier. 

g) Donner conseil au personnel, veiller sur le ddveloppement du personnel, et 
subvenir aux ndcessitds d'une assistance technique. 

h) 	Autres sujets pertinents qui affectent le SIM 

3. Le nombre des membres du comitd restera tr s limitd. Ces personnes se rdunirontrdgulirement. Au cours de ces reunions des repr6sentants de 	groupes primairesd'utilisateurs seront prdsents. Le comit6 se constituera d'un reprdsentant de chacun 
des groupes suivant : 

- Agriculteurs
 
- cooperatives
 
- commerqants/transformateurs d'aliments
 

- importateurs 
- autres utilisateurs institutionnels. 

De plus, un haut plac6 reprdsentant l'institution qui g&e le SIM sera nommd d'office 
comme membre du comit6. 
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4. 	 Un quorum consistera d'a,' moins trois membres. Le comitd adoptera des 
recommandations en se basai, sur ie vote majoritaire. De toute les manires, le r61e 
du comit6 est purement consultatif alors que celui du Ministre de l'Agriculture et de 
la R6forme Agraire et ses reprdsentants est majeur qu'ils adoptent les 
recommandations ou non. 

5. 	 Le comit6 se r6unira une fois tout les six mois pendant les deux premieres ann6es du 
lancement du SIM et au moins une fois par an apr~s cette pdriode ou quand cela est 
n6cessaire. 
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ANNEXE D
 

BESOINS EN FORMATION POUR LE SIM 

Une formation intensive est n6cessaire pendant les premi&es dtapes de l'extension du 
syst~me pour couvrir d'autres produits, marchds et types d'informations ct quand les 
m~thodes de diss6mination de l'information sont ain6liords. Les domaines dans lesquels la 
formation dolt tre concentr6 sont : 

0 	 Des rappels sous formes de cours sur les objectifs, les raisons d'avoir un SIM et les 
fonctions de ce dernier en incluant les exp6riences d'autres pays (positives et 
ndgatives). 

* 11 est important de maintenir la discipline et le professionnalisme dans le travail. Des 
ateliers de formation aboutiront Aun s6minaire pendant lcquel seront soulevd et 
r6solus les problmes de nature administrative. 

0 	 La procddure de la collecte de l'information - ddfinir les niveaux dans les marchfs, 
"les qualitds des produits dans le march6, les sources d'information, faire le 
recoupement de la fiabilit6 de l'information, etc. Les probl mes de la collecte des 
donn~es deviendront plus complexes lorsque le syst~me commencera Acouvrir plus
de marchds et de produits agricoles. 

* 	 Les sujets relevant des relations Publiques - construire et maintenir une
 
coop6ration des com'nerqants et d'autres sources d'information. La mise en
 
valeur du SIM avec le public et la vulgarisation du projet de faqon Apermettre 
aux utilisateurs potenticls de comprendre I'objectif du SIM et comment en 
bfndficier. 

* 	 Procddures Asuivre pour faire des rapports - opportunit6 de fai-e des rapports
uniformit6 et prdcision de la terminologie utilis6e pour les termes commerciaux et la 
qualit6 des produits. Le personnel qui travaille sur le terrain doit apprendre Afaire 
des analyses de base des facteurs qui causent des changements dans le march6. 

* 	 Dissdmination - des connaissances dans le journalisme et divers moyens de 
communication de la masse m6dia peuvent tre b6ndfiques au personnel qui travaille 
dans le bureau central du SIM. Le personnel affect6 sur le terrain doit avoir une 
formation qui lui permettra d'idcntifier les meillcurs moyens d'atteindre les 
utilisateurs potenticls du systime. 

* 	 Le personnel du SIM aura besoin d'une formation qui lui permettra de mener des 
enquftes comme celles programm6es pour la planification initiale du SIM prdvue pour 
]a mis 1992. 

* 	 Informatisation - Le personnel qui se trouve dans le bureau central et celui qui se 
txouve sur le terrain doivent b6ndficier d'une formation plus approfondie dans les 
logiciels qui traites les donndes (Database), le tableur, et le traitement de texte. Une 
comp6tence dans les logiciels qui traitent les donn6es statistiques (comme le SPSS et 
le SAS), les logiciels des graphes et des cartes et peut 6tre m~me les logiciels de 
PAO 
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ANNEX E:

RESUME DES DIVERS SYSTEMES D'WNTFORMATION DE MARCHES AGRICO-T ES
 

TYP2 DE 

SERVICE
 

1. Syst~me 

Perspectif 


2. Analyse des 

produits 


1OBJECTIF 

Informer les responsables 

gouvernementaux et !a 

population des agriculteurs 

en particulicr de la 

situation actuelle et des 

pr~visions sur l'cffre et la 

demande concernant certains 

produits. 


Utile par les organismes qui 

se spdcialisent dans 

l'agribusiness lors des 

d~cisions de marketing et 

d'achats. 


j REPORTAGE 

-Offre : estimation des 

rcoltes, stocks et 

importations des grains 


-Demande : usages nationaux 

(humaine, animal, semences, 

etc.) et exportations 


-Prix : &valuation des 

fourchettes et des 

variations des prix.
 

Divers : les diff~rents 

facteurs qui affectent 

l'offre et !a demande telle 

que la politique nationale 

, les facteurs dominant les 

march~s mondiaux, le
 
climat, les moyens de 

transport, etc. 


Horizun : souvent les 

prdvisions sont faites pour

l'ann~e d'apr~s ou bien 

pour un seul cycle 

agricole. 


- Similaire au systdme de 

conjoncture mais (a) 

suuligne la prevision des 

prix, et (b) horizon 

6largi.
 

- Horizon: la prevision est
 
sur une annie/un cycle
 
agricole. La mise a jour
 
des donn~es est frduemment
 
faite.
 

COMMENTAIRE
 

- Ils sont faits par les
 
gouvernement de plusieurs
 
pays industrialisds et
 
distribu~s gratuitement aux
 
concernds. - Les organismes
 
internationaux (FAO,
 
L'Organisation
 
Internationale du Caf6,
 
etc.)font aussi des
 
recherches dans ce sens
 

- Dans les pays moins
 
d~velopp~s, les
 
observations sont faites de
 
fagon haddock et ne sont
 
pas a la disposition de la
 
population
 

- Les situations et
 
critiques sont souvent des
 
donndes critiques de base
 
sur la politique A suivre
 
dans l'agriculture.
 
Malheureusement ils sont
 
limit~s dans l'analyse
 
politique.
 

Fait par les priv~s, les
 
bureaux d'6tudes et les
 
maisons de courtage des
 
produits agricoles
 



3.Systame 

d'alarme 

contr6lant la 

securit6 

alimentaire. 


4. Information 

sur le march6 

ou service 

d'information 

sur le march6. 


Informer les gouvernements de 

la situation de s~curit6 

alimentaire actuelle o" 

pr~vue, afin de faire face 

aux d6ficiences et aux 

curplus alimentaires. 


- Augmenter la transparence 
dans les march~s pour

stimuler et prot~ger le 

marchandage des agriculteurs, 

et augmenter en g~n~ral 

l'efficacit6 des march~s 


Les utilisateurs: 

sp~cialement les 

agriculteurs, mais aussi les 

vendeurs, lee consommateurs, 

le gouvernement et autres 

institutions. 


- Le reportage inclut 

plusieurs facteurs 

similaires A ceux du 

syst~me de conjoncture. 


- Le besoin de diriger la 

securit6 alimentaire aux 

niveaux national, r~gional
et familial.
 

- Inclut la sdcurit6 

alimentaire des familles en 

dehors/sur la marge de 

l'6conomie du march6. 


- Mettre l'accent sur lee 

prix observes et sur les 

conditions g~n~rales A des 

nivaux spdcifiques dans le 

march6 (fermes, vente en 

gros et en d~tail, etc.) 


- Peut inclure des 

informations sur d'autres
 
facteurs qui affectent les 

transactions dans les 

march~s (quantit4s 

vendues/offertes, climat, 

transport, etc.) 


- Se consacre A rapporter 
lee informations sur les 
march6s et non a faire des 
analyses approfondies. 

- Horizon: lee rapports 

sont rectifies
 
quotidiennement parfois
 
toutes lee heures),une fois
 
par semaine et au maximum
 une fois par mois.
 

Un nouveau ph~nomdne (dans

lee 10-20 derni~res ann6es
 
dans certains pays
 
asiatiques et africains.
 
Cette activit~s eat
 
soutenue par les donneurs
 
(FAO, USAID, CEE, et
 
AUTRES)
 

I- Encore dans la phase

d'exp~rimentation.
 
Auparavant, l'accent 6tait
 
.ais sur la privisicn des
 
r~coltes des grains 
en
 
utilisant l'agrom~t~ologie
 
et la t~l~d~tection.
 

Actuellement on prte
 
beaucoup d'attention au
 
suivis nutritif.
 

- R~a)isds par le
 
gouvernement 
l'information sur le march6
 
est un "bien collectif".
 
Les m~dias regoivent
 
l'information par le
 

gouvernement et parfois la
collectent eux-m~mes.
 

- L'expdrience avec
 
l'inforpation sur l march6
 
en Afrique ne d~passe pas

10 ans. La
 
connaissance/litt~rature
 

est en g6n~ral

"fragmentaire et
 
hypothdtique". Un bon
 
nombre de pays africains
 
ont r6cemment 6tabli des
 
syst~mes d'information sur

lee march&s.
 



5. Service 

d'information 

sur le 

commerce/la 

recherche sur 

le marchd 


- L'information sur le 

commerce: assister et 6dug-ier 

les importateurs/exportateurs 

potentiels et les entreprises 

locales pour augmenter la 

commercialisation. 


- "la recherche sur le 

march6" est aussi faite par

des entreprises privies (elle 

n'est souvent pas publi6es). 


- Possibilit6 d'utiliser 

l'information sur les 

march~s,les rapports 

conjoncturels serviront de 

sources 

d'information.L'offre et la 

demande & long terme
 
doivent &tre pris en 

consideration comme des 

facteurs cruciales. 


- 6tudier la structure de 
l'industrie, de la demande 

du consommateur, le 

pourcentage qu'occupe un
 
produit dans le march6, les
 
segments de march6, les
 
regulations, les besoins du
 
march6, la qualit6 voulue,
 
lemballage, l/inspection,
 
etc.
 

- Le8 m~thodes et
 
strategies utilises dans
 
la vente, les prospectives
 
des acheteurs/vendeurs
 
Horizon: (voir
 
"commentaires")
 

- R~aliser par les
 
organismes de commerce (les
 
chambres de commerce, les
 
conseils d'export, les
 
associations des produits
 
alimentaires, etc.)
 

- Horizon: Mettre l'accent
 
sur accroissement du
 
commerce A long terme, d'oa
 
l'opportunit6 de
 
Pinformation nlest
 
g~n~ralement pas
 
importante.
 



6. 
Vulgarisation 
de la 
commercialisat 
ion 

Facilit6 la promotion des 
syst~mes de la 
commercialisation/production 
qui satisfont la demande et 
qui maximisent le revenu dans 
les zones rurales. 

- Collecte, interpretation 
et dissemination de 
l'information sur le 
march6. 

- Planifier/programmer la 
production et la 
commercialisation. 

- Procurer des march~s 
nouveaux. 

- Am~liorer les pratiques 
suivies apr&s la r~colte. 

- Coordination de 
3/information donn~e avec 
le transport, le stockage, 
le credit et les facilit~s 
offertes apr~s la moisson 

- Horizon: (voir 
commentaires). 

- Vulgarisation de la
 
commercialisation doit
 
aider les
 
agriculteurs/commerqants A
 
utilis6 l'information sur
 
le marchd. (rapports sur la
 
perspective, l'information
 
sur le march6 et la
 

recherche sur le march).
 

- Le service de
 
vulgarisation offre un
 
enseignement ou des
 
informations sur le
 

marketing en g~n~ral.
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